
O POUR I<A PATRIE

vice, qui inspire de nobles sentiments, qui est,

en un mot, la contre-partie du roman infâme

Pour moi, le type du roman chrétien de

combaty si je puis m'exprimer ainsi, c'est ce

livre délicieux qu'a fait un père de la Compa-

gnie de Jésus et qui s'intitule : Le Roman d'un

Jésuite. C'est un vrai roman, dans toute la

force du terme, et jamais pourtant Satan n'a

été mieux combattu que dans ces pages.

J'avoue que c'est la lecture du Roman etun

yésuite qui a fait disparaître chez moi tout

doute sur la possibilité de se servir avantageu-

sement, pour la cause catholique, du roman

proprement dit. Un ouvrage plus récent,

yean-Christophe, qui a également un prêtre

pour auteur, n'a fait que confirmer ma convic-

tion. Puisqu'un père jésuite et un curé ont si

bien tourné une des armes favorites de Satnn

contre la Cité du mal, je me crois autorisé à

tenter la même aventure. Si je ne réussis pas,

il faudra dire que j'ai manqué de l'habileté

voulue pour mener l'entreprise à bonne fin ;

non pas que l'entreprise est impossible.

Un journal conservateur, très attaché au

statu que politique du Canada, répondant un

jour à la Vérité, s'exprimait ainsi :
" L'aspira-


